
consequences au poi

Petits pains chauds, à 
douzaine, pour le 

dejeuner

cotés en 
111 inomi et 
r les pro- 
nauufifctu- 
ic pour les

“ Les produits de lu forêt, bil­
lots, bois équurris, madriers, tra- 
verses, poteaux, etc., seront ad­
mis en franchise, et les bois p a r ­
tiellement travaillés, à un  , t a r i f  
réduit. Le bois de pulpe, lu pul­
pe et le papier jouissent de la 
franchise.

“ Enfin, un certain nombre 
d'articles, partiellement m anu­
factures, mais qui sont des matiè­
res premières pour d ’autres in ­
dustries,sont admis en franchise 
soit à un tarif  réduit.

“ Ce projet qui ne paraît  sacri­
fier aucune industrie canadienne 
et qui ouvre aux produits n a tu ­
rels, t\ des conditions plus avan­
tageuses, u n  immense m arche, 
est généralement favorablement 
commenté. Il est probable q u ’il 
tsera ratifié tout prochainement 
p a r  le Congrès américain e t le 
Parlement canadien,”

Notre voiture, qui part à six  heures 
trois quarts,  tous les mutins vous apporte 
su tsmps, pour le dejeuner, de petit#  
pains chauds délicieux- On vous procu­
re aussi le pain  français et le pain,de 
msaage, au lait- Notre voiture part pré­
cisément à 6 .45  heures.

VALIQUET
Rue de la Fabrique

QUEBEC.

ce primordiale. L eur chef sir J .  
A. Macdonald a-t-il été t ra î t re  à 
son pays en recherchant l 'enten­
te commerciale avec les Etats- 
Unis ? N o n . . . .

Des 1849, les législateurs cana­
diens s ’en sont sérieusement occu­
pés. La preuve, c ’est la passation 
d ’une loi amendée plus tard  à la 
session de 1850, suivant les désirs 
du gouvernement.

Dans la réponse au discours du 
i trône en .1850, la résolution sui­
vante l'ut adoptée, savoir:

“ Que cette Chambre apprend 
avec plaisir q u ’une mesure pour 
l ’établissement, du libre échange 
m ire  le Canada cl les Etats-U nis,

cons

tous parce q u ’il veut né- 
i traité  de réciprocité 
Etats-Unis. S ’il réussit, 

ions espérons, on pourra 
r sir Wilfrid' L au r ie r
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SONT-ILS PRIS A L A  G O R ­
GE ?

Les magnais et. les jingos qui 
prient comme si ou les égorgeait 
au seul mot de réciprocité étaient 
done en promenade ou dans la 
lune lorsque tout 1 été dernier 
si,- Wilfrid, parcourant l ’Ouest 
canadien, déclarait partout qu il 
avait heu espoir d 'obtenir le li­
bre échange des produits naturels 
et une bonne réduction su r  les 
machines aratoires.

A son retour, dans son
discours du 
real, voici e<

Messieurs, 
ment d ’être

10 octobre à 
e q u ’il disait:

je  suis accusé 
traître à mon

grand
Mont-

cgale-
pnys,

d ’être un traître à l ’Empire, p a r ­
ce que nous allons dans quelque 
temps, je  l ’espère, 
gociations pour

tiller ex; fa it- là ,  quo bon. 
nom bre <lc nos industries  ne 
p o u rra ien t  pas soutenir la con­
cu r ren c e  des Etats-Unis. Il faut 
savoir ten ir  compte des circons­
tances, mais ces circonstances ex­
ceptées, je  crois q u ’il est' possible, 
de fa ire  a a truité avec, les Etats- 
Unis qui sera non seulement d 'u n  
grand  avantage pour nous, mais 
pour les Etats-Unis également, et 
je ne voudrais pas d 'u n  traité à 
moins q u ’il ne fût également pro­
fitable à l ’une et à l ’autre  na­
tion .”

ouvrir  des uc- 
» a traité <lo réci­

procité l i v r e  1rs  Etats-Unis.
Le premier devoir d 'u n  pays, 

If’est de travailler à sa prospéri­
té: le premier devoir du gouver­
nement. c'est de travailler à la 
prospérité du peuple et d 'ouv r ir ,  
si lu chose peut se faire honora­
blement, cet immense marché qui 
nous est fermé, cet immense m ar­
ché où se trouve au jo u rd ’hui la 
nation la plus riche du monde et 
pour laquelle nous pouvons pro­
duire énormément.

Loisque nous sommes arrivés 
au pouvoir en ."ISilU, j ’envoyai 
deux de mes collègues à W ashing­
ton pour essayer de négocier un  
traité de réciprocité. Nous fûmes 
treeus avec beaucoup de politesse, 
mais nous ne pûmes rien obtenir. 
Et. de ce moment-la je " déclarai 
que nous ne ferions plus de .pèle­
rinage à "Washington." Nous n ’a- 
vrn.'s plus fait de. pèlerinage . à 
Washington depuis ce temps-la, 
mais- J ’hiver dernier il y a eu un 
pèlerinage de Washington à Ot 
tawu.

Depuis ce lemps-lap il a coulé 
de l ’eau sous les ponts. Nous a- 
v°ns adopté une politique nou­
velle, politique de’.' préférence 
5lvoc l ’Angleterre, cette politique 
n été un bienfait pour le - 
ce du Canada, et liôns 
dons pas l ’abolir.

D’un autre, cote, il ne faut pas 
iihim» (|„ c nous sommes en a r ­

dus E ta ts-U nis  su r  la 
(lit dcvclnpe.ine.nl, in~ 

'III c/net. d 'a u  moins
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commer- 
n ’enten-

'ould
ricrc
•Toute

nn.s-, | |  ne i a u t
ri n qua 1 1- 
pas  ou-

Lu scène se passe au café de 
’hôtel M anhattan , à New-York. 

Un membre de l ’Association des 
m anufac tu rie rs  i canadiens est a t ­
tablé avec un ancien employé du 
Pacifique Canadien, au jo u rd ’hui 
m anufac tu rie r  à Utiea. On cause 
réciprocité. A une au tre  table un 
peu p lus loin, est sir William 
Van Horne, expédiant son ome­
lette. tout seul.

“ Cela me rappelle, dit l ’hom­
me d 'U lien. que j ’étais au Paci­
fique lorsque le stock était à 15. 
Un jo u r  je demandai au bonhom­
me s'il vendrait : sa réponse fut 
q u ’il ne vendrait son stock du C. 
P. It. que lorsqu'il serait à 200. 
J e  me demande ce q u ’il dirait au ­
jo u r d ’hui que le stock est coté à 
21 2 . ”

“ Allez donc le lui dem ander,”  
fit l ’autre .

•L’homme d ’Utica va  trouver 
sir  W illiam  ; poignée de mains, 
renouvellement de conalissance, 
cinq m inutes de causerie, puis il 
revient à son ami. “ Eh bien, quel 
v e rd ic t? ”

“ Il d it  que, si la réciprocité 
passe, il ne vendra  pas son stock 
avant, q u ’il soit à 400.”

C ’est le Colliers" de samedi d er­
nier qui raconte cet incident, qui 
se serait  passé il y  a quelques se­
maines. avant que sir William 
eû t eu son en trevue avec le Mon­
treal Star.

*  *  *

Le même journal raconte que 
feu Tom Green way, ancien p re ­
mier ministre du Manitoba, avait 
un troupeau  de bouvillons q u ’il 
évaluait à *20 p a r  tête. Il avait 
décidé de dépenser £1 "> p a r  tête 
pour les engraisser et les vendre 
ensuite à $35. lo rsqu ’un commer­
çant américain, mis au courant, 
lui o ff r i t  de 1 "en debarrasser à 
$25, lui sauvant les frais d "en­
grais. Greenwav accepta.

A u jo u rd ’hui, il y  a des gens 
qui le traiteraient de tra î t re  pour 
avoir vendu son bétail sur le m ar­
ché qui le payait le mieux.

•  *  •

Nous citons ailleurs l ’opinion 
d ’un journal de Paris, où cepen­
dant le marché Tnl’t -Fielding ne 
devrait  pas ê tre  vu d ’un bon 
oeil.

Le T im ber’s Trade, publié en 
Angleterre, l ’organe du commer­
ce de bois ang la is ,es t  aussi d ’opi­
nion que le Canada fait une ex­
cellente affaire. I l  dém ontre p a r  
•des exemples f rappan ts  que le 
progrès agricole est la base de 
l ’industrie, et cite la F rance où 
la cu ltu re  intensive a accumulé 
la richesse. E u  activant la de­
m ande des céréales, on active la 
production ; la production amène 
la population, et c ’est la  popula-, 
lion qui fait la richesse m anufac­
tu r iè re  d ’un pays.

C ’est ce q u ’a l’ait le gouverne­
m ent L au r ie r  en ouvrant les por­
tes à l ’acheteur anglais, qui est à 
mille lieues du  Canada. C ’est ce 
q u ’il va  fa ire  p o u r  le m arché 
américain, qui est à nos portes.

*  *  #

“ Crois ou m eu rs !”  écrit l ’ex­
trav ag an t  Tancrèdc Marsil dans 
le Devoir.

Q u ’il p renne garde ! C ’est un 
mot dangereux p a r  le temps qui 
court.

L e collaborateur du  Devoir 
pourrait, bien se faire désavouer

BRILLANTE
■t

Du discours de Sir Wilfrid à la 
Chambre, séance du 7 mars

Si mon humble voix pouvait se faire entendre 
d’une extrémité à Pau te du p a y s  et si, sans forfan­
terie, elle pouvait- se faire entendre au-dela cle la 
frontière, je  dirais à nos voisins les A m éricains ; 
Quoique l’idée que le territoire de la République  
puissent couvrir tout le continent depuis le gcxlfc du 
M exique ju sq u ’à l’océan Arctique soit de nature a 
flatter votre vanité, souvenez-vous que nous cana­
diens, nous sommes nés sous le même drapeau que 
vos ancêtres, drapeau sous lequel ils ont peut-être 
été opprimés, mais qui a*été"et est, plus que jamais 
pour* nous, le symbole de la liberté. j

Rappelez-vous que si vous avez fondé upe na­
tion en vous séparant de la mère patrie, nous, Ca­
nadiens, avons entrepris d ’en fonder une san s  nous 
séparer d ’elle ; que dans cette tâche nous sommes  
déjà très avancés ; que nous avons nos institutions,  
une entité comme peuple, et tous les é lém ents  cons­
titutifs d ’une nation à laquelle nous som m es tout 
autant dévoués que vous l’êtes à la vôtre. Rappelez- 
vous que le sa n g  qui coule dans nos veaines vaut 
tout autant que le vôtre ; que si vous êtes un peuple 
fier, nous le sommes autant que vous, bien que nous 
ne soyons pas aussi nombreux, et que nous  pré­
férerions la mort à la perte de notre existence natio­
nale.

Si mes amis'Jes Américains étaient à portée de 
ma voix, je leur dirais : il y a un spectacle encore 
plus noble que celui d’un continent uni, u n  specta­
cle qui étonnerait le monde par sa nouveauté et sa 
grandeur, le  spec.ac le  de deux peuples vivant en 
paix, l ’un à côté de l'autre, sur une frontière de 
4 ,0 0 0  milles, frontière à peine visible en plusieurs  
endroits, sans un "canon montrant sa gu eu le  mena­
çante à l ’autre côté  de la frontière, sans une forte­
resse d’un côté ni de l’autre, sans aucun armement,  
m ais v ivan t en harmonie, dans une confiance mu­
tuelle, et sans aucune autreIfrivalité qu’une ^géné­
reuse émulation dans le commerce et les arts de la 
paix. A u  peuple canadien je  dirat que, s ’il nous 
est possible d'établir des relations de ce genre en­
tre deux nations jeunes et grandissantes, le Canada  
aura rendu à la vieille Angleterre, la mère de ces 
nations, et à tout l'empire anglais, un service san 
ég a l dans scs effets immédiats et surtout dans scs

publiquement une troisième fois 
p a r  son chef.

*  *  «•

M. A rth u r  Balfuiir. le chef du 
parti tory anglais, est d ’opinion 
q u ’aucun arrangement de réci­
procité commerciale ne diminue­
ra en rien la loyauté du Canada 
envers la Couronne.

M. H aultain . le chef de 1 "oppo­
sition tory dans la législature de 
Saskatchewan, se déclare énergi­
quement en faveur du projet de 
réciprocité, qui a été approuvé à 
l 'unanim ité  p a r  la Chambre. _

M. Ilohbs, un grand m anufac­
t u r e r  de London. Ont.. écrit au 
Globe un  fort plaidoyer en fa­
veur de la Réciprocité.

M. Bosworth. l ’un des vice- 
présidents du Pacifique, dit que 
s i r  W m Van H o m e parle pour 
lui-mêmu, non pour la Compa­
gnie du Pacifique.

Voilà qui ne fera pas l ’affaire 
de la Ligue, qui dépense tan t 
d ’a rg en t  en frais de propagande 
contre l ’intérêt des cultivateurs 
e t  des consommateurs, d ’est-à- 
dirc de la masse de la population.

le g rand  .homme d ’E ta t  de son 
temps.

1/opposition fait grand  tapage 
au sujet de nette question d 'e n ­
tente commerciale avec les Etats- 
Unis. Au dire des conservateurs, 
nos voisins vont nous amadouer 
pour ensuite nous englober sans 
rémission. C'est un épouvantail 
conservateur, un hameçon natio­
naliste !

I N T E R E S S A N T E  R E M I N I S ­
CENCE DE 1850

Le gouvernement Laurier, il 
faut, l ’admettre, travaille 
tam m ent dans l ’intérêt de tous 
les habitants du  pays, sans ou­
b l ie r ’ les agriculteurs qui sont 
plus grand  nombre. L e  premier 
ministre a droit à  la reconnais­
sance de 
g o d e r  m 
avec les 
ce que. nous 
proclamer si]

Ceux qui connaissent un peu 
I histoire politique canadienne sa­
vent que l ’idée d ’annexion ne 
ante pas le parti  l ibéra l.  T1 faut 
retourner bien loin, en 1840 cro­
yons-nous. pour trouver les adep­
tes de ce tout petit groupe de 
turbulents qui, comme Papineau, 
I loi mes, Prince et quelques au ­
tres députés, proposaient l ’an ­
nexion et I indépendance pour 
entraver l ’administration La fon­
taine.

On nous rappelle, bien à pro­
pos, que les conservateurs n ’ont 
pas toujours exprimé la  même 
opinion su r  ce sujet d ’importan­
ce primordiale. Leur

correspondante, à celle qui a  été 
passée sur le même sujet p a r  la 
législature- de cette province pen­
dant sa dernière session,est m ain­
tenant soumise aux délibérations 
du- congrès de ce pays. ”

Cette résolution ne passa point 
sans une vive critique de M. 
/Prince contre  le gouvernement 
canadien, qui, disait-il, é ta i t  cou­
pable des atermoiements du 
gouvernement américain.

Toutefois, cette critique faite, 
M. Prince fut assez loyal pour 
faire l ’admission suivante :

" J ’admets, dit-il, que. ce hill, 
s ’il passe, sera une mesure très 
précieuse qui relèvent le pays de 
sa présente détresse. Mon. srtd 
(fouir repose sur sa passation.”

Cette résolution fut adoptée 
par un vote de 45 contre 17.

Papineau vota contre.

M. Prince, sir Allan McNab et 
IPapincnu furent; tellement vio­
lents contre le gouvernement en 
1850, q u ’un de leurs partisans, 
M. Sanborn, député annexionniste 
de Sherbrooke, en fit la remarque 
publiquement, dans l 'enceinte 
parlementaire. Ce qui s ’est fait 
alors se répète encore au jo u r­
d 'hu i.

L 'humanité restera ce q u ’elle 
est, ce q u ’elle a toujours* été !

Durant ce temps, la réciprocité 
commerciale marchera peut-être 
lentement, mais sûrement. Tant 
mieux.

X.

LE T A R I F  DE RECIPROCITE

Les éceles séparées d'Ontario
(Traduit du Catholic Register)

“ La controverse bilingue pro­
met "de devenir mémorable, dans 
les annales des écoles séparées.On 
fait actuellement circuler une pé­
tition  à W indsor, Ont. Cette pé­
tition  contient, de nombreuses s i­
gnatures, elle demande au Pape 
de tendre oblgatoire l ’enseigne­
ment de l'angv.iis et du français 
dans les écoles séparées de W in d ­
sor. Les amis de 1 évêque Pal km 
déclarent que la requête ne pourra 
pas être envoyée à Rome sans le 
consentement de l 'évêque Pal loti, 
mais il se pourrait q u ’on fît. un 
effort pour porter un .appel à Ro­
me, malgré l ‘évêque. Pour le 
public, cela a tout l 'a i r  (l’une 
vraie révolte.”

Ce bijou méphistophélique i st 
extrait du Guardian. Inu ti le  de 
dire que c'est une mire blague. 
Il n ’y a pas de révolte dans l 'é ­
glise catholique. ; il n ’existe a u ­
cun danger pour les écoles sépa­
rées. Il ne l 'eut y en avoir, car 
1 eglise canadienne est plus v ivan­
te que  jam ais. Mauvaise nouvelle 
nott.r vous, confrère, mais nouvel­
le véritable néanmoins. Le publie 
aussi, dans celle affaire pourrait 
ê tre invité à s 'occuper des fan ta i­
sies méthodistes : mais ce serait 
certes là une rude lâche.

On pourrait, a jouter que, depuis 
que. le Dr Pyno, ministre de l 'E ­
ducation dans le gouvernement 
W h itn ey ,  est allé fa ire  profession 
de foi publiquem ent dans la 
grande assemblée orangiste à
B arr ie ,  où l ’on a hurlé  contre les 
catholiques, les Canadiens-fran- 
cais et le Home rule, les commé­
rages du G uard ian  perdent, tout 
leu r  sel. - •

Nous allons citer à propos des 
ararrigcments faits avec les E- 
tats-Unis une autorité bien désin­
téressée. c ’est celle de Lii Cana­
dienne,un journal publié à Paris , 
dans le luit de 'favoriser de plus 
grandes relations entre la France 
et le Canada. E n  le lisant, l ’on 
verra que cette feuille trouve le 
marché excellent pour nous:

“ Le projet de traité de réci­
procité entre le Canada et les K- 
tats-Unis a été publié dans le eou- 
|rant de ce mois. Les concessions 
dus Etats-Unis comportent la 
franchise su r  169.055.000 fr. et 
des réductions su r  37.905.000 fr. 
d ’articles canadiens. Le Canada, 
de son côté, accorde la franchise 
su r  JH9.840.000 fr. et des réduc­
tions de droits su r  129.350.000 
fr. d ’articles américains. 11 sem­
ble bien que 1 bon. M. Fielding 
et. le gouvernement fédéral ont 
tenu leur parole et q u ’aucune in­
dustrie importante d u  Canada 
n'est mise en péril. On pent ré­
sumer la portée des changements 
tarifaires que produira l ’arrange­
ment en question, lorsqu’il aura 
etc ratifie par le Congrès et p a r  
lo Parlement Canadien comme 
suit :

“ Les produits agricoles des 
deux pays, à l ’état naturel, se­
ront admis en franchise chez l ’un 
et chez l ’autre. Les produits n- 
grhtitlcs, partiellement m a n,u fac­
turés,seront soumis à un ta r i f  ro­
dait uniforme.

“ Les produits des mines 
aussi admis des deux 
franchise, à l ’état de 
à un  droit réduit pour 
duits  partiellement 
rés. 11 en est de même 
produits des

i t

lots,

LA V A L I S E  P A R L E M E N ­
TA IR E'

Baie G éorgienne ou lUÙchcmin de 
fe r  île ilti Baie d ’Huilson. L ’e x ­
cuse de cette valise fceasionnelle, 
c ’est q u ’il fa lla it  quelque chose 
p our envelopper la papeterie ,  les 
plumes et les et coeterti p a r le ­
mentaires des députés.: Simple
prétexte du  reste. L ’histp jre  ra­
conte que certains industr ieux  d é ­
putés en  avaient si peq  besoin 
q u ’une fois rentrés dans leu r  v il­
lage ils en  vendaient le contenu 
au. m archand de la place. P o u r  
d ’autres, les étuis , portefeuilles, 
plumes-font aines, presse-papiers, 
règles, blocs-notes, enveloppes de 
luxe, crayons d ’argen t,  e t au tres  
brimborions, é ta ien t  t rès  commo­
des comme cadeaux de Noël ou 
d ’anniversaire  à ileurs amis. A u ­
trem ent,  ils n ’avaient d ’au tre  a l­
ternative que d ’o uvrir  m agasin , 
sans com pter que les valises s ’ac­
cumulaient. ju s q u ’au  plafond de 
leurs mansardes. U ne  fois vidée, 
la valise n ’é ta i t  d ’aucun  service 
pour voyager. E lle é ta i t  trop pe­
t i te ;  les enfan ts  l ’a im aien t assez 
cependant pour y m ettre  leurs 
poupées. M ais ' cette fois, c ’en 
est fa it  de la. valise scssionnelle. 
Le comité des impressions, qyi 
est préposé aux  valises, s 'est t ro u ­
vé avec $2000 dont il no savait  
que faire. Q uelqu 'un  éipit l ’idée.

une d is tr ibu tion  de. » s e s  de 
T an ta le  : autrement d it ,  carafes 
qui lie livrent leurs sec rot s q u ’à 
ceux qui en ont la clef. Le secré­
taire d ’E tat  eut veut de la chose. 
Il  fut d ’avis q u ’un  gouvernement 
jaloux de sa bonne réputa tion ne 
pouvait encourager rien qui flai- 
vât les liqueurs fortes. S u r  quoi, 
sir  Wilfrid L au r ie r ,  qui guetta it  
une bonne raison, supprim a tout 
simplement la valise sessionnel- 
le .”

Ce serait plus chrétien

On ne le verra plus “ l ’homme 
au x  trois valises ' ' .  qui*lut" jad is  
le héros d 'u n  épisode électoral. 
C 'est ce que nous apprend le m a­
gazine  d e  Collier dans son. d e rn ie r  
num éro, dans un entrefilet am u ­
sant qui mérite d ’être t radu it  :

“ Les députés n ’ont pas l ’a i r  de 
se porter  p lus m al depuis que la 
malle scssicmnelle leu r a été sup­
primée. ( "é ta i t  un  artic le  d ’une 
v a leu r  d e  $50 en  chiffres ronds. 
Trois cents et quelques législa­
teurs, sénateurs et députes, les 
journalis tes  de la. galerie, certains 
h au ts  fonctionnaires, comptons 
bien : c 'est 400 valises, soit
$20,000 p a r  année, qu i y pas­
saient ; voilà ce que coû ta i t  cet 
honnête petit coup de filet.A ch a­
que nouveau parlement, soit tous 
les cinq ans, on ajoutait  à la va­
lise annuelle, en manière de j u ­
bilé, une g rande  m alle  en plein 
cu ir ,  qui va la i t  bien $50 de plus ; 
et, comme le ruisseau de T enny­
son, cela marchait, à jam ais .  Ce­
la avait toujours m arché depuis 
la Confédération. Dans cet in ter­
valle de 43 ans, le peuple caua- 
ien avait dépensé plus d ’un m il­
l io n  de dollars en valises de ses­
sion, une grosse goutte  dans le 
baquet p ou r  a ider au canal de la

(lie la Patr ie)

L 'Action Sociale se voile la f i ­
gure devant les poursuites que 5 
-membres-- de- la . rédaction, de la 
P A T R IE  ont cru. devoir in ten ter  
contre le Devoir et le Nationalis­
te .”

Noqs aurions bien raison, nous, 
de nous étonner de voir l ’organe 
québecquois, fondé pour prêcher 
là paix ci la concorde, se faire le 
défenseur de feuilles qui se com­
plaisent dans les personnalités et 
i ' in ju ie  grossière.

Depuis longtemps nos camera, 
des sont attaqués, vilipendés, cou­
verts d 'outrages : depuis long­
temps aussi ce genre détestable de 
journalisme est en honneur vue 
Saint-Jacques. L 'h eu re  est assu­
rément venue d ’y m ettre  fin.

Mais parle r  de complot, de cons­
piration. c’est commctjtre une nou­
velle injustice à l ’égarrl de nos 
compagnons de travail,  et porter  
une accusation qui ne repose sur 
rien.

En faisant appel aux  tribunaux, 
les rédacteurs de la P A T R IE  
usent d ’un droit que personne r.e 
peut leur contester e t  dont ou i.e 
saurait se plaindre, e t  l ’Action 
Sociale pra tiquerait  davantage les 
lois de la charité chrétienne, si 
elle accordait ses sympathies à nos 
dévoués collaborateurs, au lieu 
d ’excuser leurs insulteurjj.



GRAND TRUNKS?

INTERCOLONIAL
R A I L W A Y

°acf< c a  y jab.

Points |mill1 P a ïk d o le :  H un ter ,  
Bid path et Davidson. .

Arbitres: W m . Bussell,  club
Hockey: Assistant, 15. Caron, 
Wanderers Hockev Club.

Joseph Turcotte. Qecsr Deltik
M.r. L.L.B. L.l.1.

Turcotte & Delisle
AVOCATS 

Bdlflce d e  1» B e n q n #  N ational*
*Ü ,rutSair*Jueph, QUEBEC

Bureau du Jour *t du aotr.
1 Téléphone Mil

Hotel VICTORIA K IN G  E D W
PLAN H O T E L  PLA N

Américain Européen
$2.00 par jour. $1.00 par jour.

9 -1 1 rue Des jar dint Québec
P rix  spéciaux pour la 
sal so a tie l'h iver.

P our d ’an tre s  inform ations 
s ’adresser à l’otlice.
Téléphone privée 1647. 
Tjéléojbnne public 3422 .

J O S X S â lH T E , G érant.

LA CAISSE D ’ECONOMIE DE 
NOTRE-DAME DE QUÉBEC

LA LUTTEBANQUE D ‘EPA R G N E  
Bureau principal et cinq succursales a QUEBEC.
Deux succursales * LâViS.
t e s  succursales de BT-BOCH, ST SAUVÊU*, Ut-JCAN-BA H- 

,TI#TE et LIMOILOU, a Québec, et rue EDEN, il Lévis, sont nussi 
ouvertes les LUNDIS et SAMEDIS soirs de 7 hrs à 8  30  lira.

‘ % ;  # X > v  . . . . y t  . *s J * i t.- v
Coffrets de sûreté A louer au BUREAU PRINCIPAL et a la SUC­

CURSALE de ST-ROCH. Prix des coffrets $4.00 et plus, suivant 
.dim ensions.U •/• ? * Urtfi LwX 1 v ,u x • »

BANQUE A.DOMICILE. La Caisse d Economie est maintenant 
en masure d'offrir éii'itubllodes petites banques qui ont l avante- 
go IS'êtro a  toute heùre prêtera recevoir les dépôts. Le public ne 
martqùbra pas d’apprlcler éet excellent moyen d'inspirer, surtout 

, au* enfants le  géût d e l'Epargne.
' ' LE Calsee d'Economle en raison même de sa charte et de la na­

ture de seff opérations, offre a  ses  déposants des garanties excep. r " v -1 ■ » ><■•*

E. Théo. Paquet
L*B|«L I— L-e

A V O C A T
( N O R W I C I K U N I O N  B U I L D I N G  

A P A R T M E N T S )

88, Rue S  t-Pierre Quebec
Téléphone 1406.

Rés. 7, Ste-Ursule. Tél. 3342

Position Dem ande©
U n  je u n e  lion m e  c o n n a issa n t  

trè s  lilen  lu  tc n iie -d e - ltv r es , cia»  
v ig r n p h ie  e t  stén ograp h ie , «lésjro 
u n e  p o s it io n  c o m m e  te u e iir -d c -  
liv v es , i l a u s  u n  b u reau  ou  m a g a ­
sin .

P r iè r e  s ’a d resser  par le t tr e  ù,

Dans le monde du Baseball
Baltimore, 12.—  Simon Ni- 

cholls, .shnrp-stop' et. capita ine «lu 
Baltimore de la ligue de l ’iîs t,  
est mort îles fièvres typhoïdes, 
après avoir subis une opération.

Qualité supérieure
Le favou du fumeur difficile.

1 8 .1 , P r iu e e - K i lo u i t r i l ,  Q U E B E C  
ou mi b u rea u  ile

LA V IC IE .
142 m e  St-Jean,

Pension par sem aine ................   $3..ri0
llu ltres, la douxaino SGcts c t  OOsts
lie  pas SGcts, G b illets pour <$1.00
Steak sur G ril : ...............   SGcts
Euchre parties (lunch compris)

ÜOcts chaque. 
B anquets $1.00 par tê te  en m ontant.

Oirert jisq i’a me heire d« eitii. 
P. W. D U CA L,

P b o p .

ON DEMANDE
SEMAINE DU 13 MARS 1911

On dem ande des petits porteurs pour 
d is trib u e r le journal l’Ami de l’Ouvrier.

S 'adresser aujourd’hui au No. S3 rue 
du Pout.

TAUX REDUITS
À P sWcmoUn1t0mar9  1U l0avril '«lu- 

B illet de deuxièm e classe de QuàWi 
NELSON, VANCOUVER 

Victoria, W estm inster,B.C. .
sEA’rn ,B . s p o k a n e ,  t a -  CRI nn

COMA, W ash. * 3 1 , UU
PORTLAND, Ore,
SAN FRANCISCO,. LOS r

" '{ $ 5 1 .5 1
B as prix pour plusieurs autres endroits. 
W A G O N S -L IT S  p ou r Touriste,

Q u itten t M ontréal pour Chicago U 
L undis, M ercredis e t  Vendredis a io™ 
p. m .. Lite pour les passagers de pi,, 
m ière ou de seconde classe qui paient le 
ta u x  supplém entaire- Connection avec 
tous les trains auxquels sont attachés 
des chars sem blables, à Chicago.

P our plus am ples informations, g'», 
dresser à GEO. II. SCOTT, Agent G.T R 
rue Ste-Annn ou to u t autre epréeentaa 
de la com pagnie.

0. A. PARADIS. Directeur.
■I. R. TREMBLAV. G érant

figurent dans les clubs des autres 
ligues mineures.

Cela suffit pour nous certifier 
que la joute sera intéressante. Les 
joueurs seront sur la glace à S 
h. 1-1. Le prix d 'entrée est ne 
plus modique.

ANGELLLIQTTE JU N IO R Avis de failliteLe plue grand Phénom ène du siècle
Crescent, 3. St-Patrice, 2.

Le Crescent a b a t tu  le S t-P a ­
trick, 'après temps supplémentai­
re p a r  3 points à I?. La joute a 
été très sévère.

Position des clubs :
(t . P. A jouer

S i-G eorge. .  . . 3  1 2
Kursfjeld. 1 2
Crescent...........2 2 1
S t-P a t r ic k . .  . . 1  4 2

Le Crescent et le Sa rs field jdt 
une jotite annuelle qui est à >•■- 
prendre.

Hypnotism e, M agnétism e.Transm et 
tour de la Pensée, Sujets Hynoti- 

sés sur la scène, Amusants, 
Surprenants Instructifs

Dans l 'allai re de
JOS. 110 BITA ILLE

101 de la Couronne, failli 
m archand  de Bicycles et Automobiles.

Le soussigné vendra ù l'encan public, 
suivant l’inventaire à l'ancienne place 
d ’affaires du d it failli

JEU D I LE 10 MARS 1911
à 1 heure île l’après-midi l’actif cédé en 
cette affaire savoir :

le Fond de commerce S 1143.04
Ameublement # 232.00

Docteur Albert Angers
E x-interne de la M aternité e t e x ­

élève des hôpitaux de Paris. 
SPECIALITE : Accouchem ents ma­
ladies des femm es e t des enfante.

BUREAU et RESIDENCE

271%, Rue St-Joseph
Tel. 3653. 15 jl 1 an

i Victoria, 4. Pont-Rouge, I.

i l  ier.après-midi, à l 'ont-Rouge, 
le Victoria, champion de la L i­
gue Canadienne, a  défait, lo l ’ont- 
Rouge, p a r  un score de  4 à 1.

La partie  a été m agnifique à 
tous les points de vue.

Les Victoria, sont revenus e n ­
chantés de la réception quo les 
membres du Pont-Rouge leur 
ont faite, enchanté aussi. cela vu 
de soi. de leur belle victoire.

Tout le monde voudra voir AXGELL

L’homme M ystérieux
COMEDIE EX 1 ACTE 

U. W. VILLE RAIE. J .-R . T R E M ­
BLA Y et Mde J.-R . TREMBLAY

Programme de Vues E xtraordinaire 
JEU D I en matinée, d istribution de 

magnifiques cadeaux aux enfante. $ 1375.94
2e Outillage-M achineries S 310.65 
,‘ie Credits suivant liste $ 1082.85 
Le tout sera vendu en trois item  sépa­

rém ent tel que plus liant m entionné, 
condition de vente argent com ptant.

Le Stock, l ’inventaire, et la liste de 
credits seront visibles au magasin du 
failli, 104 de la Couronne Mercredi le 15 
Mars 1911.

.10?. ROMTAILLK,
Curateur.

■Semaine prochaine comédie, débuts 
de M m e  N o z ie v e

IN G EN IEU R CIVIL
( 0 * 4 0 .  LAVAL. U T  M cQftX) 

S P E C I A L I T E  :

St-Georges, 8. Morency, 6.

Les frères Morency ont fait 
très bonne figure contre le St- 
Georges, qui ' est en tête de la l i ­
gue jun ior.  Gox-ci ne les ntt 
battus que de 2 points. Li joute 
ne laissa point d ’être intéressa ut e. 
Le 1er mi-temps se termina en 
faveur du  St-Georges p a r  f> points 
à 4. Dans la seconde période, ils 
augmentèrent, leu r avance de 
point pour term iner p ar  8 points 
à G. Les 8 frères Morency nous 
donnèrent un  bel exemple d ’a th ­
létisme- et d ’esprit de famille.

Position des joueurs :
St-Georges 11 Morency
Baker But Gandins
Giteau Point Ju les
Wilson Couvert Henri
Wood s A va n t Alphonse
Laroche Centre Georges
Cnrey Droite Adjutor
Hume] Gauche Em ile

S ubsti tu t  E rnes t.
Arbitres : MM. W . Amyot et

H . Trudelle .
1er mi-temps, St-Georges, ô — 

Morency, 4, fin de la joute.
St-Georges, 8 — Morency. G

Boston, 8. Wesmount, 0.

Boston, 11.— Le club de Bos­
ton  a facilement battu  le West- 
mount de Montréal : le m arq u a­
ge étant de 8 à II. Les visiteur- 
se montrèrent plus habiles p a t i ­
neurs. mais furent déclassés tant 
q u ’au maniement du bâton et de 
l’ensemble. La joute fut a grossi-

P A R F U M S  P I V E R
A ssortim ent ordinaire, 1 bouteille par 

1)0i tr . , « . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 5 c
Lotion Safranor, Trèfle, Azurca, etc.,

ligne c o m p le te ............... <Wîc
Lotions en litres, (0 fois la grandeur

o rd in a ire ) ............................ ifitL iîô
Savons T oilette assorties ............55c

Poudres T o ile tte .............................25c

Parfum s Pi ver ou Roger e t Gallet 
I o n c e . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . 5 0 c

UNE BELL-MERE EN CAGE

M ardi soir en tre  6.30 et 7.00 h. p. tu. 
2 couvertes l’une grise avec pois bleus 
et rouges m arquée de deux le ttr ts  W. 
L. l'au tre  rouge carrotée noire, épaisse 
avec anneau et snap. Le chemin suivi 
est partir de la Station du C- P. 1t. Côte 
du P a la ’s et jrue Arsenal. -St-Stanislas, 
St-Jeau ju sq u ’à la rue PeJouville ;

Celui qui les retrouvera est prié de les 
rem ettre  à M. J.s. Lippé 'S tand  ' Hotel 
St-Louis ou 215-217 Hue Colomb.

L e e t  après lu n d i 9  janvier 
1 9 1 1 , le s  tra in s partiront de 

Q uébec com m e su it :

9 . 3 0  » . m .—Tone lee joureexcepté 
dimanche pour Montréal, Coûte» 
Shawinigon. G rand’Mère, St Casi 
m ir, e tc ., faisan t raccordement 
(.rameau Je t. avec le# traîna allant 
e t  revenant de LaTuque.

I l v a un char buffet parloir sur ce train
6 . 1 8  p . m . —Tous le# jour# excepté It 

d im anche pour St-Casimir.

Q uebec et L ac St-Jean
8 . 3 0  a .  m .  —Tous les jours excepté le 

dime ncae e t  le sam edi pou rl^aTurçu 
Rohorval, Chicoutim i, etc. arec 
char parloir pour Chicoutimi lund 
e t je u d i revenan t le jou r suivant.

5 . 3 0  p .  m . —Tous les jou rs excepté 
d im anche pourSt-R aym ond.

8.00 p . m .—Le sam edi seulement 
pour Robcrval, Chicoutimi, aveo 
char dortoir pour Chicoutimi 

Pour tou te au tre  inform ation s'adres­
ser il la gare rue St-André, ou â F. 8
Stocking, 32 rue St-Louis.

J0B1N & PAQUET
Ferblantiers-Plomblers  

72  e t y 8 ,  Cote d ’A b ia h a m
Telephone 1089.

Eclairage au gaz e t’à l’électricité, Télé­
phone et Sonneries Electriques.

Spécialité : Système de chauffage À ean 
chaude à la vapeur et à air chaud.

Patinoira Roulettes 

Aux V A R I E T E S PHARMACIE
D E  L A

C R O IX  ROUGE
Parkdale, 3 Crescent, .r

New-York. 11.— Le Crescent 
de New-York qui compte nom­
bre rie victoires s’est fait blanchir 
par le P arkda le  de Toronto pur 
•i à 0 au rond St-Xicholas.

Le jeu a été des plus brillants et 
à l 'exception des lères minutes de 
jeu. Evans de Toronto s'est fait 
entaillé le cou par le hockey de 
Wall, accidentellement.

Le Crescent n 'a pu jo u e r  sa 
partie  d 'hab itude ,  leur jeu  d 'e n ­
semble a été lirisé p a r  l 'hab ile té  
et la constance de leurs adversai­
res. Le P arkda le  est le septette, 
qui jusqu 'ic i ,  a fait la meilleure 
impression à New-York.
Parkdale  Position Crescent, A.C.

I.Iol'mes But Thomas
Stockton Point Wall
Lawson Couvert Dufrcsnc
Davidson Avant S h ir re tï
Evans Contre Liffiion
Biilpaih G auche Dobbv
H u n te r  Droite Kennedy

Fanfare tous les soirs et samedi 
m atinée. Jou te  de hockey pour 
coupe " l ’aipict’ ' tous les vendre­
dis soirs à y.30 lira. Résidence : S Collin#.

Un logem ent.de 7 cham bres avec 
C ham bres de bain P rix  Slu.00 par mois. 
Aussi un de 4 C ham bres Sfî.OO s ’ad res­
ser à

ET. CLOUTIER 
Chemin V'anardière Limoilou. 

on par téléphone 2450 de 12.00 à 1 h. p. 
m. ou (i :1 10 h. p. m.

10-3 Is.

Coin St-Jean et du Palais

LIONEL CANNON
T é l é p h o n e  8 4 2J .  3 .  B E A U  L I E U

P r o p r ié ta ir e  
.JO S . B K D A U D

G éran t

NOTAIRE

Bloc Banque d'Ilochdaga 
1 3 6 , r u e  S t -P le r r e  - Q U E B E C

Salles d ’échantillons éclairée e 
chauffée dimensions 18 x 18 s ’a- 

resser au Queen Hotel

F. X. E. PROULX,

74 Du Pont, 
ou 132 Des Fossés

Loi vs. Médecine

Ce soir, aura lieu lu joute entre 
les E tu d ian ts  eu D roit et les E tu ­
d ian ts  eu Médecine. L a  .joute 
promet d ’être  fort intéressante, 
quoiqu'on puisse croire, les ca ra ­
bins se font un point d ’honneur 
d ’être  ath lè te .  On en voit qui 
font par tie  de clubs do la ligue 
de la  cité et nombre d ’autres qui

L 'am eub lem ent p a r fa it ;  é ta t des af­
faires facile ê dém ontrer. Raison • 
cause de départ.

S’adresser :1 0 . P. D.,
La Vigie, Québec.C A F E  S A V O Y QUEBEC CENTRAL

R A I L W A Y

P o u r

New-York, Boston
et Springfield

LA MEILLEURE ROUTE
ET LA

S E U L E  L I G N E
avec chars A dîner e t  Pallm an direct 

pour New-York.
Convoi com plet tous les jours.

' ^ ovage par la meilleure route

Lee trr  ’ jfl q u itten t Lévis ;
E xprès» : à 3.30 h. p. m. tous les jours. 
Local : J  8 h. a. m. tous les jours, ex­

cepté les dim anches.

Tour plus am ples inform ations et loca­
tion d# P ullm an, s’ad resser A F- 
STOCKING, agent des passagers pour ™ 
ville e t  le d iitric t. 82 rué  St-Louis,, Re­
présen tan t Thos. Cook & Son e t toute» 
les lignes de paquebots océaniques.

Quick Lunch
68, RUE ST-JEANA R G E N T  A G A G N E R ARPENTEUR-GEOM ETRE 

60. R U E  DE S A L A B E R R Y

QUEBEC.
Tklbphonb 29C6.

LEÇONS DE VIOLON
Sauvez du temps, de l ’argent et 

l ’incertain en vous rendant 
directement a

— S’ADUKBBKIt A —

Mlle, G eorgette  C om ettant 

3 2 ,  r u e  B é d a r â

' Télé hone 2386

T e l e p h o n e  1 9 1 7

C R O W N  F U R N IT U R E  CO

♦  Le plus propre et le plus
J  “  Up-to-l)atc” . J
♦  Les meilleurs mets et café ♦
♦  dans la ville. ♦  
^  Essayez-le une fois et vous +  
^  en deviendrez un habitué. +

68, rue de la Couronne
Lucien Cannon, B .A .L.L.L.

Charles Power, B.A.L.L.L.Profitez de notre grande réduction 
de janvier et février chance unique 
pour acheter vos meubles à bon 
marché. Nous emmagasinons et as­
surons sans aucun frais les meubles 
vendus a présent pour étrelivrés sur 
demande.

J. Edouard Paquet.

CANNON & POWER

■Rue C o l l l n s
20#epb—

L BOGUE
3310

BUREAU
2727

A. FICHER 
3474

BOGUE & FICHER
Enrrjinrri

Entrepreneurs Electriciens



LA VIG IE

f .  X . E . P r o u l x .  P r o p .  
p j a n  américain et européen

Sous la gérance de Mde F. Boiyin
Repas à toute heure Table d’hote et à la carte 

Liqueurs et vins supérieur

Coin des rues du Pont et DesFosses
< * - • . *

£ 3 ^ —  T E L E P H O N E  23 5 0  - , -------

B I J O U T I E R
95, RUE ST-JOSEPH, QUEBE

= = = = =  2 0 ° / o  
D E  R E D U C T I O N

SUR T O U T  N O TRE STOCK

m̂ e t e o r o lo g ,.

P a s  grand changement, dans la
temperature.

LE QUATUOR GILBERT
Feu M. À. H. Turcotte

C ’est le 21 que le public aura 
l ’avantage d ’applaudir les artis­
tes du Quatuor Gilbert. Ceux qui 
ont. assisté aux deux derniers con­
certs savent la somme de travail 
q u ’ils s ’imposent pour donner au 
publie québécois de si excellents 
programmes. Le proclmin concert 
aura  un a ttra it particulier, car le 
program m e comporte une comé­
die d ’André Mycho, “  Après 
nous’', qui a remporté un succès 
considérable l ’an dernier à Paris. 
Cette jolie pièce, d ’un comique 
irrésistible, sera interprétée par 
Mlle Ju lie tte  Pelletier, MM. 
Henri Chusse, Clis. Simard et 
Ilcnri Beaudry.

Les billets seront en vente ces 
jours-ci pour cette fête de l ’art.

Samedi est décédé, à l ’âge de (-2 
ans, M. H ubert Acljutor Turcotte, 
C.B ., avocat, du barreau de Qué­
bec.

I»e défunt, avait, fait, ses études 
au séminaire do Québec et. à l ’î t .  
diversité Laval. 11 avait été ad­
mis à la pratique en droit en 1872. 
Il s’était, associé M. MneUuy avec 
lequel il exerçait Ion temps sa pro­
fession. Fut, pendant de nom­
breuses années, syndic du Barreau 
et aussi président de VInstitut. 
Canadien.

Feu M. Turcotte laisse, pour 
déplorer sa perte, une épouse et 
huit enfants : quatre garçons et 
quatre filles. Il é ta it malade de­
puis longtemps.

A la famille en deuil, nous of­
frons nos vives et sincères sympa-

J. E. GAGNON
le systhir de taxa tion  mu-

m' ' / "  ') j b 'w /e r
sujet, à ven ir  nous voir. 

,s croyons pouvoir leui Ptrc

T E L E P H O N E  2231E T A B L I  E N  1870

OPTICIEN-SPECIALISTE
Pour l’examen fonctionnel de l’œil comprenant l’acuité visuelle 

la réfraction et le choix des lunettts

Spécia l i té :  Fabrica tion  de  verres
1GO rue St-Jeau, Quebeo.

La vue examinée gratuitement
LE MAGASIN EST OUVERT JUSQU’A 8 HRS P. M.

119-123, r u b  Du T’o n t ,  Q u é b e c .

EN TR EPR EN EU R  PLOM BIER. E L EC TR IC IEN , 
FE R B LA N TIER  e t  COUVREUR.

S P E C I A L I T E  S
Appareil# de chautfnge il eau chaude, à vapeur 

e t à air chaud,
Assortiment d'appareils de plomberie et d 'é le c ­

tricité les plus modernes.

AU P A L A I S  ROYAL

, Le plus grand phénomène du 
siècle sera au PA L A IS  ROYAL, 
la semaine prochaine, le complé­
m ent d ’un program m e extraordi­
naire et sans précédent, comme 
il n ’en a  jam ais eu en cette ville.

Le profeseur ‘‘A ngcll”  de 
New-York est le plus fort en 
hypnotism e m agnétism e, tran s­
m etteur de la pensée, sujets hyp­
notisés sur la scène am usante, 
surprenants e t instructifs. D ’a- 
pres plusieurs journaux impor­
tan ts cumul ions et américains, le 
professeur Angcll est le roi des 
hypnotiseurs et des magnétiseurs, 
il étonne, il surprend constam­
ment son auditoire.

Outre le program me du pro­
fesseur Angcll, il y aura une ma­
gnifique comédie en un acte par 
M. W ilfrid  V illeraie, Mde -T. 11. 
Trem blay, M. .T. 11. Troniblav et 
J .  A. F o rtin .

Aussi chansons, duos, monolo­
gues comiques p a r M. W ilfrid  
Villeraie el Mme 1. R. Tremblay,

Les décors, les effets et les 
jeux  de lumières sont ex tra  et su­
perbes au PA L A IS  ROYAL de­
puis q u ’on a ag rand it la sc èn e .. .  
Jeud i prochain, il y au ra  une 
grande d istribu tion  de cadeaux 
à tous les enfants présents en m a­
tinée, q u ’on se le dise, les ca- 
leaux en valent la peine. Il n ’y 
a aucun doute qu ’avec un pro- 
gramme aussi complet, il y aura 
foule au PA L A IS  ROYAL toute 
la semaine prochaine en matinées 
et en soirées.

Allons-y en foule.

Funérail les hier mat in à l 'église 
St-Jean-Baptiste

G L A C I E R E S  
TwI Z t  Grand choix de glacières la jioitfo de toutes 
L U f r  les bourses.

P A IE M E N T S  : C o m p ta n te  o u  p a r  T e n e m e n t s .Pour la première fois depuis 
une dizaine • d ’années, des funé­
railles ont été célébrées le dim an­
che matin à l’église Kt-Jean-Bup- 
tiste.

Au milieu d 'un grand concours 
de parents et d ’amis ont eu lieu ’es 
funérailles de M. François Me­
nard, de Montréal, autrefois île 
Québec, époux de feue Dame Luce 
Belloau.

Le corps du défunt, est. arrivé 
hier matin par le train du Paci­
fique à 7. h. HO et. a été conduit 
jusqu à l'éirlise iSt-Iean-Baptisfe, 
où ont eu lieu les obsèques à 8 h.

L ’abbé Tu rue] a présidé la céré­
monie funèbre du très beau 
chant a été rendu par «a chorale de 
la paroisse. M. G on. Hébert tenait 
l ’orgue.

L  inhumation a eu lieu au cime­
tière Belmont.

Nous prions la famille Ménard 
d accepter nos condoléances.

LAURENT MOISANEX C E L L E N T  T O N I Q U E  des Bronches et des 
Poumons i guérit la faiblesse, l’amaigrissement, 

la débilité ; répare les forces.
Spécialement adoptée aux entants faibles et maigres. 
La meilleure médecine dans les cas de Catarrhe, 

Asthme, Tuberculose, Consomption, etc.
Cette préparation est agréablement aromatisée ; les 

enfants même la prennent avec plaisir.
Vendue en bouteilles de 30c. et 60c .

M anteaux de Cheminées, Comptoirs, Colonnes, Colonnettes, Clip- 
mine de Croix haut relief, Tailles de Communion Piédeateaux 
M onum ent! pour Cimetière, Tablettes Commémoratives, AuIpH: 
complets d 'après plans, Planchers en Linoléum Royal, etc. etc.

Les Dessins, Modelage, Sculpture sur Bois et Coulage du plâ t re  
recevront une attention toute spécial!

Exécution prom pte à  d o  prix très ba*.

TEL. 3 2 B t .  u m a  V I S I T E  mmr R E S P E C T U E U S E M E N T  S O L L I C  I T E E
ÎH , R U E  S T -J O S E P H .

Feu Mme Boucher

E. A. ANCT1L & Cie
MARCHAND,-TAILLEUR

53, RUE RUADE

C'est avec beaucoup de regret 
que nous apprenons la m ort de 
le jeune épouse de M. Démétrius 
Bouclier, dessinateur, au bureau 
du Transcontinental.

Mme Bouclier est morte hier 
matin, après quelques heures de 
maladie seulement. Elle laisse un 
époux épi nie et deux jeunes en­
fants. I.a défunte était la fille 
de feu 11. Deronie, décédé il y a 
trois mois en cette ville, la soeur 
de M. A rthur 11. Déroute, de la 
maison 11. Déroute et de MM. 
Lévi et Louis Déroute.

Frappée fatalement à 11 heures, 
samedi soir, elle succombait hier 
mutin à î) heures.

Nous présentons à la famille nos 
sincères svmpatlties.

Décès d ’un jeune enfant

Toutes nos sympathies à M. J u ­
les Caseault, huissier de la cour 
Supérieure, qui a perdu un jeune 
enfant de 15 mois.

P O T T IR , C I N Q  J O T J R S

AUX EPICIERS, LAITIERS, COMMER­
ÇANTS, BOULANGERS

Cotation Spéciales avant notre déména­
gement, livraison C O. D. par lot de cinq 
poches a la fois et plus. PROFITEZ D’UNE 
BONNE AUBAINE.

S A TIS FA C TIO N  G A R A N TIE

A L ' A U D I T O R I U M Nous venons de recevoir nos importa­
tions du printemps, nous invitons nos 
amis et le public à  venir nous faire une 
visite.

Farine Game Cock forte il levain valant 2.50 pour 2.20 par pocha in.
Farine Jubilée Patente valant 2.35 pour 2.13 par poche “
Farine Victoria Patente valant 2.30 pour 2.09 par poche “
Farine Elmira Patente valant 2.35 pour 2.06 par poche “
Farine Blé-d’Inde Blutée séchée vieux 

stock valant 1.45 pour 1.35 par poche “
Farine Blé-d’Inde Ordinaire séchée

“ Job” valant 1.35 pour 1.1 S par poche “
Blé-D’inde cassé séché “ Job”  valant 1.35 pour 1.19 par poche “ 
Blé-D’inde rond séché “ Job ” valant 1.60 pour 1.09 par poche “ 
Moulée d’Orge de choix valant 1.45 pour 1.34 par poche “
Gruau Roulé de choix “ Ogilvie sac 80 

lbs valant 1.90 pour 1.77 par poche “
Gruau Roulé de choix “ McCann sac SO 

lbs. valant 1.85 pour 1.74 par poche “
Gruau Grenulc de choix sac 98 lbs.

valant 2.35 pour 2.27 par poche “
Gruau Standard de choix sac 98 lbs.

valant 2.35 pour 2.27 par poche “
Pois Fendus de choix sec 98 lbs. valant 2.80 pour 2.71 par poche “ 
Pois cuisants de choix par Mt. valant 1.35 pour 1.23 par minot

poche in.
Sarrasin de choix par Mt valant 75 pour 63 le minot

poche in.
Sacs 10 lbs. Farine Morning Star de 

choix lot 100 sacs à la fois valant 25.00 pour 21.95 le 100 sacs
Moulée Gaudriole de choix pour les va­

les chevaux les, cochons valant 1.50 pour 1.19 le sac inclus.
Moulée Spéciale ou Cat-Feed de choix 

pour les vaches, les chevaux, les co­
chons valant 1.00 pour 59c, la poche in.

Pot de Barlev de choix valant 2.25 pour 1.99 la poche de
98 lbs.

Pearl Barlev de choix valant 3.25 pour 2.99 la poche de
98 lbs.

Blé-D’inde Blanc de choix pour lessi­
ver et il si les valant /5c pour 61 le minot p. m.

N. B.—Notre magasin de la rue St-Jean  
est transporté à 53, rue Buade.

^ .T é lé p h o n e  1 6 8 9 ^ ^

V OY AGE EN E U R O P E
M e L À U O H L I N - B U I C K

Model 19, 18 x 22 11. P . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1.050
“  26, 2(1 “  2 passagers................................  -^5 . 1,400
“  211, 21'• “ 3 “  , Torpedo   1,575
“  8, 18 x 22 “  4 personnes, Touring C a r................... 1,275
“  11, 18 x 22 “ 2 *! R oadster....................................... 1.035

27, 26 “ 5 passagers, Touring C ar..................................  1,475
“  2 7 ,2 6  "  4 p o rtes ...............................................  ; > t l . 3,500
“  27, 26 “ 5 passagers, Torpedo............................."............  1,550
“  19, 30 x 35 “ 5 passagers............................................  1,800
l< 21, 30 x .b  11 4 p o rtes . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1,900
“  17, 40 “  4 passagers, Touring C ar......................................2,200
"  50, 10 “ 5 "  Torpedo........................................  2,500
"  7, 50 “ 7 “  •'      4,100
“  20, 26 " “ C har pour médecin.................................. '..........  1,900

17, 40 -' 5 passagers, L andaulctte ...................................  3,550
“ 17, 40 “ 5 “  L im o u sin e..................................... 3,250

Aussi voitures pour la charge e t la livraison.
Model 11, 81.300. ? 1,450, $1,500

F O R D  C A R S . —Model T, 22) II. 1*. Touring Cars T passagers $975
22) ' Runabout, 2 p o rtes ..........  900

Town Car $1,400, Coupé $1,200, Runabout $875 
Les voitures FOUI) sont délivrées avec équipem ent com plet et les prix 

sont F, O. 1$ W alkervillc.
.l'a i constam m ent ou m ains un assortim ent complet d 'accesroires pour 

autom obiles e t bicycles, .le sollicite votre visite. • ' v

Au printemps et en été

 ̂ P a r  les splendides paquchnts 
Empress of B rita in  et. Empress 
of Ire land .

Notts venons justem ent de rece­
voir les nouvelles listes de dé­
parts.

A F occasion du Couronnement 
du Roi en ju in , le trafic, sera ex,- 
cessivement considérable. Les 
cabines à bord des paquebots p a r­
tan t durant les mois d ’avril, m ai, 
ju in  et ju ille t, même pour le re­
tour, se retiennent déjà. 11 se­
rait bon de nous consulter de sut-

Conseils et renseignements pré­
cis fournis avec plaisir.

.TITLE IIO N E , J r .  
30, rue St. Jean  et 46,

rue Dalhousic. 
Nous représentons toutes les 

lignes transatlantiques. Toi. 2 0 0 S

AUSSI : Avoine, Sel Fin, sac 50 lbs. Mil, Trefle, Lentilles 
quart Saindoux, pur en chaudière de 3 5 et 10 lbs.

N. 11.—Une com m ande d ’eesnl nous convaincra.
ECHANTILLON FOURNIE SUR DEMANDE

6333=33 Demandez nos prix pour
B R I O U E S  E C O S S A IS E S  et C A N A D I E N N E S ,  

C I M E N T ,  P L A T R E ,  C H A U X ,  B R O U E T T E S ,  
T U Y A U  de G R E S  et de F O N T E ,  

M A T E R I A U X  de C O N S T R U C T I O N  et P L O M B E  R I E

U. F. DROU1N 8c ClE
161 e t  180  RUE ST PAUL Phone 2491

Ancien Poste Mathic, Ellis Co.

AUDITORIUM• éi J « 4  >*• J  . P

A U J O U R D ’H U I

VAUDEVILLF ET VUES ANIMEES
5 et 10 cts

Les meilleures représentations 
eu ville
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M. JO SEPH  T U R C O T T E ,  M. P

NY.ns iivuiis p r is  tira n o u v r l l r s  
t ir  M. Jo se p h  T u r e o t l e  q u i ' c s l  r e ­
venu à Québec sunititli m a t in ,  r i  
nous som m es h e u r e u x  d e  d i r e  
q u ' i l  est eu voie de  r é ta b l is s e ­
m ent.  Il dev ra  c e p e n d a n t  g a r d e r  
la eliiimlirr cl se ra  in c a p a b le  de 
s 'o c c u p e r  il a l i a  ires il 'ici à liuel-

A ssurance  F O N D  D E  P E N S IO N  

ETAT DES AFFAIRES AU 31 DECEMBRE 1910
Dépêches de la Presse Canadienne

Sections étahlicH dans la  Province..........................  14#
N o m b re  d e  so c ié ta i r e s##*,»# ## # # # # * ,# ,  ###### S,5^0
N o m b re  des p a r ts  d e  p e n s i o n .................................... 19,209
T o ta l  d e  l 'a c t i f  a u  .11 n o v e m b re  1 9 1 0 ...................  870,217.94

ANTQTJT L E S A  G K,
Gérant-Général.Riiiioîi i-i- Qué., 1 2 — M. D avid  

Bi.'m'. (icv.uil dos élablissem enl-.  
P rice P. r o i .  à R im o n sk i ,  est déeé 
de  . i .•  l i  i l  S e  111 Iloni'Oâ. 1.11 l u o r t  

jiî'i r;i|iir s o u d a in e ,  do  m o n s ieu r  
Blidv ;i 11. - u Ion r e u s e  rn en l s u r p r i s  
r i  nom breux  a m is  d e  Rimonski.

M. I l ia i r  /-lait â g é  do 71 ans. 
Il é ta it  u n iv e rse l le m e n t  hi.-u en a 
n u  e t  es t im é d a n s  tou t le d is t r ic t  
de  Québec, e t  les p a u v r e s  de Ri* 
innu.ski r e g r e t t e r o n t  cet homme 

c h a r i t a b l e  et h o u  p o u r  tous.
Les fu n é ra i l le s  a u r o n t  lieu à 

Québec, m e rc re d i ,  le là .  à 1 "arri­
vée de  l ’ex p re ss  m a ri t im e .

-M. I l ln i r  la isse p o u r  j i leu rer  sa 
p e r t e  u n e  épouse  éploréc,  u n e  f il­
le. M adem oise l le  B e r t  ha, et t ro is  
fils. F a i l l i e  et TTarold, em ployés 
de. MM. P r ic e  B ro s ,  à lîimouski,  
et M. IL M. B la ir ,  d e  V ancouver .

D A N S  i I N F  M I N E  D E f 'F R  D 
M I N N E S O T A

M. A n g e r  di-|>i>- e n s u i t e  les 
p lana de  ce chem in ,  p la n s  q u i  ont 
ri.- ad ressés  à la C h a m b r e  p a r  M. 
Louis A u g u s t e  C a r r i e r ,  M. P . 
p o u r  Lévis.

Tmis les a s s i s ta n ts  les exnmi-
Helit .

M. T h o m a s  P o w e rs  fait r e m a r ­
q u e r  q u e  ces p la n s  n e  d o n n e n t  
a u c u n  r e n s e ig n e m e n t  q u i  p o u r ­
ra i t  s e r v i r  a u  com ité. I l  p ro p o se  
a lo rs  à la. C ham lfrv  d ' a d o p t e r  
u ne  ré so lu t io n  d e m a n d a n t  à  M. 
A u g u s te  C a r r i e r ,  M. P . .  s ' i l  p eu t  
f o u r n i r  a u  c o m ité  le n iv e l le m e n t  
d u  t e r r a i n  où l 'o n  a  dessin 
de c o n s t r u i r e  ce chem in  de  fer, 
la h a u t e u r  d e s  ponceaux ,  la lon ­
g u e u r  des  p o n ts ,  etc.

Il e«t p r o p o s é  p a r  M. Elis  Moi- 
san. a p p u y é  p a r  M. .1. A. fîa- 
' ’imii. une  le com ité  de ch e m in  de 
fer de c e in tu r e  soit p r ié  de  fa ire  
r a p n o r t  n o u r  la p ro c h a in e  as­
semblée (le l a  C h a m b re  d e  C om ­
merce. C e t te  réso lu t ion  est adop-

.). ROUILLA RI), gérant,

Téléphone 2 2 6 3  e t  2 7 9 6

J. H. GIGNAC Limitée
Manufacturiers el Marchands de Bois

Bureau général 142 ,  Rue D e l’Eglise

Q U E B E C

D é tr o i t ,  M id i . ,  .11— S ta n is la u s  
Zby.sko se r e n c o n t r e r a  iei, le 18 
m ars ,  aveu  I l e n r y  Ovdem niin , 
d a n s  u n e  lu t t e  f inale .

Nome, A ‘u-kn. 11.—  P a r  u n  froid 
île IV dt'gié-: sous  II, le feu a d é ­
tru i t  I • lu i : c iu  c e n t r a l  du  Telé- 
iiinii:e, f e n d a n t  im poss ib le  p o u r  
tou te  la p én in su le ,  les c o m m u n  ica- 
i ions tek phon iques .

B O I S  D R  S C I A G E
en Pin. E p ine t 'e ,  Merisier Chêne, 
P itch-P ine ,  Pin de la Colombie etc.
M A D R I E R S  e t  P I , A N C H E S
de  tontes espèces préparés de to u tes  
façons Lattes e t  B ardeaux ,  Découpa­
ge, Tournage  Sculpture ,  Moulure.

M E N U I S E R I E
Portes, Chassis, Jalousies, Persien­
nes, Escaliers ,  etc.

A M E U B L E M E N T S
île B a ïu iues ,  B u reaux .  Magasins, 
Ecoles Eglises. H ote ls  e tc. 

M enuiserie  d ’art .

T oron to .  IV— U n hill v ien t  «l'ê­
t r e  in t r o d u i t  à lu lég is la tu re ,  
a y a n t  p o u r  lm t «le p r o h ib e r  la 
ven te  et le p o r t  îles a m ie s  à f e u  
et a u t r e s  a rm e s  d an g e reu se s .  11 
n ’y  a u r a  excep tion  «pte p o u r  les 
miliciens et ceux  aussi «pii a u ­
ron t o b te n u  u n  p e rm is  d ’u n  m a ­
g is t ra t  de  police.

H ie r ,  à il 11., l ‘a v e r t i s s e u r  417 
m a n d a i t  les p o m p ie r s  p o u r  u n  
feu  «pii v e n a i t  d e  se d é c la re r  d a n s  

i le b u r e a u  «le la  b r ic a d e  P a r a d i s  
et L é to u rn c a t t ,  à S ta d a e o n a .

A I "a rr ivée  d e  la  b r ig a d e ,  les 
f la m m e s  f a i s a ie n t  d é j à  r a g e  et 
m a lg ré  to u t  le t r a v a i l  des  p o m ­
p iers ,  il a  é té  im poss ib le  de  s a u ­
v e r  1 im m eu b le  q u i  a  é té  d é t r u i t  
de  fo n d s  e n  comble.

O n  a c r a i n t  u n  i n s t a n t  p o u r  les 
m a isons  vo is ines ,  la  p l u p a r t  des 
c o n s t ru c t io n s  e n  bois, m a is  les 
hom m es de la b r ig a d e ,  g râ c e  à  un 
excel len t  t r a v a i l  o n t  p u  c i rco n s­

c r i r e  les f la m m e s  à la  p r e m iè r e  
bâtisse .

Les  d o m m a g e s  se c h i f f r e n t  à 
•*600 ou  $7011 c o u v e r t s  p a r  les a s ­
su ra n c e s .  si I o n  e x c e p te  c e p e n ­
d a n t  la p e r t e  c o m p lè te  des  v ê te ­
m e n ts  a p p a r t e n a n t  à  .M. O dilon  
P a r a d i s  «pii n ' é ta ie n t  p a s  assu rés .

Le l’en  s ’e s t  p r o p a g é  avec u n e  
r a p id i t é  te lle  q u  u n  ch ien  d e  g a r ­
d e  a p é r i  d a n s  le b ra s ie r ,  t a n d i s  
q u 'u n  a u t r e ,  le po il  to u t  roussi,  a 
réussi à s ’é c h a p p e r  en  se p r é c ip i ­
t a n t  d a n s  u n e  fenê tre .

L o r ig in e  d u  feu. 'd it-on, est 
d u e  à 11II p o r te  s u r c h a u f f é  «pii a 
m is le Ieu  au  p l a n c h e r  p e n d a n t  
«pie M. H eauh ien .  le g a r d ie n ,  était  
so r t i  p o u r  «pu limes in s tan ts .

Les p a p ie r s  e t  l iv res  d u r a n t  
1 h iv e r  sont «•ouservi'-s d a n s  la 
v o û te  «le s û r e t é  chez }f. Louis 
L é to i i rncau ,  d e  so r te  n u e  la co m ­
p a g n ie  n e  p e r d  r ie n  de  p réc ieu x  
s u r  ee r a p p o r t .

.M. J e a n  P a r a d i s  nous  a d é d a ­
l e .  h ie r  soir .  q u e  I im m eu b le  se ra  
î v c o n s f m i l  im m é d ia te m e n t .

M A N U F A C T U R IE R  
D E  B IJ O U T E R IE S

CR OS  ET DETAIL

* V u  m o n  p ro ch a in  d é m é n a g e m e n t  a u x  N os 7 e t  9 rue  S t-Jo seph  
30 e t  40 P- c. de  r é d u c t io n  s e ra 'a c c o rd é e  s u r  t o u t  ac h a t .

V J 1 ».  t i t  •. i i 1 1  v- : t i  m $: v ite  v i c \  5 ) p. c. d j  r é u c  t i o n .

335, S T -V A U L . C onsu ltez  m e s  v i t r in e s  e t  voyez m e s  p r ix .
o r k .  IL.—  i n rese rvo ir  

c o n te n a n t  ôOO.IKît) g a l lo n s  d h u i le  
a fa i t  exp lo s ion  ci a sem é la «les. 
t m e t  ion s u r  u n e  f lo t i l le  <io renu<r-

Mont ir 'al.  12. —  L 'a s se m b lé e  
d 'h i e r  so i r  a u  M o n u m e n t  N a t io ­
nal a é té  excessivem ent n o m b r e u ­
se. E l le  a é té  p rés id é e  p a r  le m a i ­
re («ttérin. C om m e on  s 'v  a t t e n ­
d a i t .  M. H e n r i  l îou rnssa  s 'e n  est 
p r is  à s i r  Lotnvr ( io u in  e t  a d é ­
c la ré  «ni "il fe ra i t  r a p p e le r  le p r o ­
je t  de loi des  t r a m w a y s  a u  cas 
où la C h a m b r e  'v r a s  e ra i t .

voi il liiti 'v S ta n d a r d .  :i B rn o k i ia  
Le r e m o r q u e u r  P ro m e t  nr  a é té  ,e- 
ee n d ié  et E d w a rd  B ro w n  b rû lé  à 
m or t  t uni "s q u e  ses tro is  eompa- 
g n o n s  réu ss issa ien t  à s(. s a uver .

T oute  k \  b r ig a d e  du  l'eu a é- 
p e n d u  a u n e  I ro is ièm e a la rm e .  L - 
p e r te s  sont éva lués  a $1911.111 )!l.

N O U S C O M M E N C E R O N S  L U N D I ,  L E  13 M A R S , à 9 heur, s 
précises , u n e  g r a n d e  v en te  te l le  q u ’on n ' e n  a  ja m a is  vue à 

Q uébec .  L es  r é d u c t io n s  s e ro n t  faites  s a n s  ég a rd s  p o u r  le p r ix  coû­
ta n t .  I L  N O U S  F A U T  D E  L’A R G E N T ,  v o i là  la  ra ison  de ces 
i m m  noses réd uc t ions .

U n  s im p le  c o u p  d ’œil s u r  la  l is te  s u iv a n te  vous  co n v a in c ra  de 
nos im m e n se s  sacrifices.

Le duc de Gonneughî
L o n d re s .  11— Le d ue  di 

n a u g h t .  f u t u r  g o u v e r n e u r  
r:d d u  ( annula,  p o u r ra  il I 
v e n i r  v iee-ro i  a u x  In des ,  a 
«•ourt t e rm e  à O ttaw a .

ip'.'U, e a i i ' .  .Maxime I I c m o im g h y  
a v a n t  o b te n u  d e u x  m o n t r e s  et 
'"haines en essaie d 'u n  b i jo u t ie r ,  
nu  nom de B uisson ,  p a r t î t  p o u r  la 
t a b loi n ie an  le p a y e r .  Il r e ­
vient a M on trea l ,  m a r d i  d e r n ie r .  
Buisson I a y a n t  a p e rçu  s u r  la ru e .  
le lit a iv to r .  S-miedr. D etnoni i- 
"  u v rom  pan 'll  d e v a n t  le ju g e  
B a z in  sens l a c  usai ion de  vo1 de 
b i jo u x  év a lu é s  à $2011. Il a v ivc-  
n e" t  su p n l ié  le ju g e .  a l lé g u a n t  
o ' d est li'" s l io n n ê 'e ,  n u e  e é ta i t  

i 'u p b '  o u b l ie  s 'i l  n ' a v a i 1 pas  p av é  
b s b i jo u x .  C onnue  il n 'a  pu 
' " " " i i ’r d e  e-M'iinn. i i a  é té  logé  
d e i i '  une  ee l lu le  "u  a11e"dani son 
procès (pii a u r a  l ieu  j e u d i .

1, a s se m b lé e  g é n é r a le  m e n su e l  c 
des  m e m b r e s  d e  la  C h a m b r e  «le 
C o m m e rc e  de  Q u éb e c  a u r a  lieu d e ­
m a in .  m a r d i ,  le  1 I c o u r a n t ,  à 
Muai.ro h e u re s  p. m . .  au  l ieu  o r d i ­
n a i re  des-- séances .  39 r u e  R t -P a u l ,  
p o u r  la d é p ê c h e  d e s  a f f a i r e s .

T. L E V A S S E U R ,
S ec ré ta i re .

L 'é g l is e  S f -D a v id  avec son  o r ­
g ue  et d e  n o m b re u se s  déco ra  lions 
se ra  l ’u n e  des  ég l ise s  les  p lu s  c o ­
q u e t t e  du  diocèse.I taeiiie .W is..  12 

p lè tem eii t  d é t ru i t  I 
Iricpies île R acine  , 
$125 .000  et la ville 
les té n èb res .

-IjO tel: a ém u­
lés usines  élee- 
ee soir. Certes 

plongée d a n s TA B A C  R O S E  Q U E S N E L  

Doux et na ture l

Feu  de cheminée

7,es pompiers- o n t  é té  a ppc 
h i e r  m û l i  n o u r  un  feu d e  che i  
née . coin des r u e s  S t - E u s t a e h e  
A i l il ler ie .

X ew -à  ork .  12— Le g r a n d  co n ­
c o u r s  in te r n a t io n a l  <1 "aviation qui 
a u r a  lieu à la H av a n e ,  du  18 au  
27 c o u r a n t  p r o m e t  d ' ê t r e  m a g n i ­
f ique.  L a  l is te  des  p r i x  en a r g e n t  
s  élève à *30,000. P lu s ie u r s  co u ­
pes et t r o p h é e s  s e ro n t  s e ro n t  a u s ­
si d i s t r i b u é e s  a u x  v a i n q u e u r s .

L ' a v i a t e u r  M o is a n t ,  c a n a d i e n  
d 'o r ig i n e ,  p r e n d r a  p a r t  au  co n ­
cours .

T é l é p h o n e  1005  O O U P E  G A RA N T IE

L. B. MORENCY & Cie
Marchands-  Tailleurs

G rand choix  de m archandises pour hom ­
m es à  d es prix excessivem en t bas. 

V otre garde-robe tenue en parfait ordre  
pour

S J O O  P A R  M O I S
54, Cote du Palais. Haute-Ville

T A B A C  C H A M P L A I N  

A fu me r  et ch iquer .

P O U R  M E S S I E U R S
Un lot de collets en toile pour Hommes, spécial..................... 01 et.
Jolis boutons à poignets et épinglettcs à cravates valant 40c,

p o u r ................................   lOcts.
Un lot do calottes valant, 00c, pour................................39cts.
Mouchoirs oxcclda, spécial 3 pour . .  ...............................   25cts.
Mouchoirs blancs, valant 12c, pour.............................................. '7cts.

Propriétaires  de  Chevaux  
Lisez l 'Eloge de  . . . .

T n ) i s - I î i v i è r c «  
I r i f l u v i i - i m e  es t  
I "Û ill s é r i e u x  i 
" I l e  le i u g e  | ) é

.M. .1. l ’>. Morin, A ncienne L o re t tc
C ’est avec beaucoup  de plnisir q ue  je p u is  

a u jo u rd 'h u i  certifier q u e  nia j u m e n t  qui sou f- 
frnil depuis plusieurs mois d ’une T O U X  01*1- 
XI AT HIC el C H R O N IQ U E , A T T A Q U E  D E  
S O U FF L E , est m a in ten an t  pa rfa item en t guérie 
de ce malaise grâce au VICIOltA.

(Signé) J O S E P H  II AM E L.

AU MAGASIN CENTRAL

E n vente  chez Ions 1rs 
Pharm aciens et les ép i­
ciers. Dépût à Montreal 
I l iulon, H éber t  & Cie. 
41, Sainl-Sulpice. 172-176 rue St-JeanRuo St-Joscpl i Q ue be c


